IMAZIGHEN FACE A LA VIOLENCE DU PANARABISME

De l’Islam ou Déluge à l’Arabisme ou Déluge !*
Moha OUHSSAIN Arehal

Islam ou Déluge

Depuis déjà plusieurs décennies, un islamiste marocain a envoyé une lettre au chef de l’Etat dans laquelle il a fait le diagnostic et à préconiser une solution pour sauver le pays de la catastrophe. Cette lettre, aussi longue, a été éditée en livre et a été considérée par plusieurs barbus comme une référence sur la quelle ils se sont basés pour mener la daâwa et oeuvrer pour que les Marocains reprennent le chemin du Dieu. Pour atteindre leurs objectifs, les meneurs de ce sal jeu ont autorisé leurs disciples à utiliser tous les moyens pour que les marocains deviennent de vrais musulmans. 

Bien sur, parmi les moyens les plus redoutables il y a la violence et le terrorisme. Ces  deux moyens ont été utilisés au début au sein des universités pour inhiber l’action de la gauche qui épouse au moins en forme les principes de la laïcité et de la démocratie, particulièrement après la chute du mur de Berlin et la fin de l’idéologie socialiste du bloc de l’Est conduit par l’ex-URSS. 

Les islamistes jusque-là travaillaient dans le secret et la clandestinité, surtout après la première tentative de «Guerriers du Dieu» de la Jeunesse Islamiste conduit par le réfugié islamiste en Libye : le dénommé Abdelkarim Moutiî. Cette organisation terroriste, clandestine a été interdite par le pouvoir, plusieurs de ces membres ont été jugés après le lâche assassinat d’un journaliste arabo-gauchiste. à partir de la chute de mur de Berlin et avec le bloc de l’est avec son meneur l’URSS. 

Les soldats du mal ont commencé leur manœuvre dans les universités et après dans les quartiers marginaux et les bidonvilles de la banlieue de grandes villes qui sont devenues des zones interdites soumises à la loi de ces musulmans intégristes. Cette campagne a été conduite en parallèle par la privatisation de plusieurs mosquées et l’invasion de la rue par des milliers de livres et de cassettes importés de l’axe du mal et du pays du wahhabisme. 

L’apogée de cette manœuvre est signé fort avec les attentas de Casablanca et qui ont compté la vie à plusieurs dizaine des innocents. Ces milliers de livres et de cassettes sont vendus à des prix très bas et beau marché. Plusieurs âmes faibles se sont constitué des bibliothèques. Des femmes cadres ont mis le voile pour la première fois de leur vie, soit par peur, par conviction ou par force d’endoctrinement de la mouvance wahhabite via les télévisions financées par l’argent du pétrodollar qui envahissant nos maisons par l’intermédiaire de la technologie numérique des impies.

Après ces attentats, le régime a remis en cause la tolérance, montré depuis l’accès des islamistes au parlement et conseils communaux.

A signaler que les fanatiques de l’Islam se sont pris aussi aux imazighen plusieurs fois, dans l’université contre les militants du MCA ou dans des débats publics ou même dans les mosquées lors des prêches du vendredi. Le Monsieur, théoricien des musulmans intégristes au Maroc a même dédié un livre à la guerre contre imazighen intitulé «Dialogue avec un ami amazigh» dans lequel il n’a jamais été question de dialogue mais plutôt d’insultes et de diffamations.

Le panarabisme gauchiste ou le déluge

Ces derniers mois, après le nouveau discours contre les intégristes et les terroristes, les résidus de la gauche panarabiste, longtemps anéanti sur le plan politique et sur le plan revendicatif essaie de reprendre la face et bien sûr c’est les Imazighens qui sont la première cible

Comme avons précisé ci-dessus, la gauche toute tendances confondues ont vu leur poids diminué avec la chut du mur de Berlin et le parrain de la gauche dans tout le Monde, l’URSS.

Au Maroc, la gauche n’a pas été épargnée par la régression du discours gauchiste et communiste; les partis et les personnalités les plus radicaux ont été dans l’obligation de revoir les bases et les orientations sur lesquelles ont construit leurs discours depuis les premières années de l’indépendance. La plupart des militants de cette mouvance étrangère à notre système de valeurs ont trouvé refuge dans l’action associative au sein de la société civile, comme alternative à l’action politique et la lutte des classes.

Faisant suite à l’allégement tactique de l’offensive mené par les musulmans fondamentalistes face la gauche et à tous les démocrates du pays, les résidus du panarabisme et de la pseudo-gauche ont rafais surface. sur la scène universitaire en déclarant la guerre à tous ce qui va à l’encontre de leur discours qui fait des causes perdues dans la Palestine et l’Irak des chevaux de bataille. 

Les Imazighen, étant porteurs d’un nouveau discours basé sur l’identité marocain et sur les valeurs universelles de l’humanité, en particulier la différence, de la démocratie, de la liberté d’expression et des droits de l’hommes ont été la cible de ces milices qui continuent à croire encore à la violence révolutionnaire.

En effet, Le 23 décembre 2003, les étudiants du MCA de la Cité universitaire d'Errachidia ont été la cible d’une agression sauvage par une poignée de pseudo-gauchiste. Les instigateurs de résidus de l’arabo-baâthisme ont utilisé, comme c’est leur habitude des sabres, des machettes, des bâtons et autres outils lors de cette agression primitive. 

L’attaque perpétré contre des étudiants en préparation pour les examens s'est soldée par plusieurs blessés dont quelques cas graves (voir images dans notre reportage). 

Ces actes commis par des arabo-baâthiste déclarant leur appartenance à la gauche remet en cause toute possibilité de travail commun avec ces tendance dans l’avenir. Le curieux dans cette question c’est que cette agression n’avait pas eu droit de cité dans aucun moyen de communication que ce soit public ou privé à part une publication d’un communiqué et une information dans le journal « Al Moustakil ». Même les associations amazigh au Maroc, excepté celle du sud-est, n’ont condamné cette attaque sauvage. Comme toujours se sont les kabyles qui était les premiers à soulevé et à condamner cette agression1. 

Le pouvoir à lui, au lieu d’arrêter les agresseurs a préférer lancer une recherche sur les étudiants agressés appartenant au mouvement amazigh de la faculté d’Errachidia.

Les associations qui ont exprimé leur solidarité avec les militants du MCA ont appelé ces militants et tous les imazighen à redoubler la vigilance et à éviter de tomber dans le piège de la violence. Imazighen ne doivent en aucun cas jouer le jeu du Makhzen. Tamazight vaincra !

* Article paru dans Le Monde Amazigh du mois de Janvier 2004


 


1 Pour plus d’infos et images visiter les sites de tamazgha.fr et ifrance.com/tanakra





